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HYMNE AUX ANCETRES 

 
(Vers à mettre en musique) 

 

 

Ancêtres glorieux dont brillait le génie, 
Penseurs, artistes fiers, savants pauvres et doux,  
Semeurs de vérité, d'idéal, d'harmonie, 
Nous prosternons, pieux, nos âmes devant vous. 
Sages dont les leçons nous apprennent à vivre, 
Artistes inspirés dont l'œuvre nous enivre, 
Chercheurs audacieux par qui l'humanité 
Domptera la nature et la fatalité, 
Honneur à vos gestes sublimes ! 
Vous nous avez montré les cimes  
Vers lesquelles, libres, unis,  
Nous irons sans faillir, pleins d'espoirs infinis. 
Grands ancêtres, soyez bénis ! 

 

Ancêtres inconnus qui reposez dans l'ombre,  
Pêle-mêle couchés, ouvriers, paysans, 
Marins, pêcheurs, soldats, foule obscure et sans nombre,  
Nul sur votre tombeau ne brûlera d'encens ;  
Mais nous évoquerons votre longue souffrance,  
Vos labeurs, vos vertus, votre humble patience,  
L'ardente foi qui, vers l'aube des jours meilleurs,  
Vous soutenait et vous guidait, ô travailleurs  ! 
Ah ! notre cœur vous remercie. 
Nous vous devons plus que la vie, 
Car pour nos pas mal affermis, 
Vous avez su tracer des chemins aplanis. 
Bons ancêtres, soyez bénis ! 

 

Jules Troccon 

 

 


